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et 23 juin. «On ne peut passer
à côté de la célébration du
23 juin 1974», sourit le prési-
dent Laurent Coste. Le MAJ
maintient encore un peu le
suspense pour dévoiler tout
son programme, mais on sait
déjà que quatre concerts se-
ront mis sur pied le vendredi à
Delémont. Le samedi, six DJ’s
se succéderont sur le parvis de
l’Hôtel de ville. «Le but est
d’associer la jeunesse juras-
sienne», insiste Joël Lachat,
président de la Fête du peuple.

Retour du cortège
Pour le grand jour, le di-

manche, et à la suite de la par-
tie officielle mise sur pied par
l’État, un grand cortège réuni-
ra enfants, délégations juras-
siennes et étrangères, fanfares
et chars. Un cortège allégori-
que comme cela se faisait du-
rant les grandes Fêtes du peu-
ple, noires de monde, il y a
plus de 30 ans! «On revivra à
Delémont un de ces moments
connus dans le passé, où les
Jurassiennes et les Jurassiens
se laissaient aller à la fête en
l’honneur de leur patrie et de
ses luttes», promet Pierre-An-
dré Comte, secrétaire général
du MAJ. BENJAMIN FLEURY

Le MAJ voit les choses en
grand. Il a avancé la Fête du
peuple de trois mois, pour la
faire coïncider avec les 21, 22

«C’est aussi la raison de la col-
laboration avec le Mouvement
autonomiste jurassien», signi-
fie-t-il.

Maître. «C’est un lieu symbo-
lique, né de l’indépendance du
canton du Jura et qui témoi-
gne de l’importance donnée à
sa culture», estime-t-il. Si l’ac-
cès à cette première partie se
fera uniquement sur invita-
tions, un apéritif ouvert à l’en-
semble de la population se
tiendra ensuite dans la cour
du château de Delémont.

La fête des militants
Concernant les invitations,

quelle sera la ligne du Gouver-
nement? Les autres cantons
seront-ils conviés? Non, ce ne
sera pas le cas, contrairement
aux 40 ans de l’État à Saigne-
légier en 2019, répond le chan-
celier. Selon lui, la fête est es-
sentiellement tournée vers la
population et les militants qui
ont lutté pour l’indépendance.

l’été, avec comme point d’or-
gue évidemment la journée du
23 juin. Hasard du calendrier,
le jour férié tombera cette fois
sur un dimanche.

Pour le jour J, l’État ouvrira
les feux. La partie officielle est
prévue au Théâtre du Jura, en
présence notamment de la
première conseillère fédérale
jurassienne Elisabeth Baume-
Schneider.

Ce lieu s’est imposé de lui-
même, a relevé Jean-Baptiste

Le début d’été sera
festif pour les Jurassiens.
Pour célébrer le jubilé
du plébiscite du 23 juin
1974, qui avait permis au
canton du Jura de voir le
jour, l’État, le Mouvement
autonomiste jurassien
et l’association Jura-24
se sont associés pour
proposer une multitude
d’activités. Attention,
programme chargé!

«L’événement qui
nous réunit est
assez exception-

nel pour appeler à la réunion
de toutes ces forces.» À l’instar
du chancelier d’État Jean-Bap-
tiste Maître, il y avait hier
après-midi beaucoup de mon-
de lors de la présentation du
programme du 50e anniversai-
re du plébiscite d’autodétermi-
nation du 23 juin 1974. Outre
l’État, le Mouvement autono-
miste jurassien et l’association
culturelle Jura-24 sont de la
partie pour concocter un gâ-
teau à plusieurs étages.

«Le 23 juin 1974, à la suite
de longues années d’un com-
bat, souvent épique, la popula-
tion des sept districts du Jura
bernois acceptait la création
d’un nouveau canton et la sé-
paration avec Berne. L’événe-
ment fondateur marque aussi
le début de la deuxième ques-
tion jurassienne qui vivra,
avec l’arrivée de Moutier dans
le canton du Jura, une étape
décisive. Il était évident que
c’est un événement à marquer
d’une pierre blanche», souli-
gne le chancelier.

Une partie officielle
au Théâtre du Jura

Cela devrait être le cas. De
multiples événements festifs,
politiques ou plus culturels se-
ront proposés dès le début de

23 JUIN 1974

Nombreuses activités pour fêter, dès l’été,
l’événement fondateur du canton du Jura

Ils sont tous impliqués dans les festivités. Debout, de gauche à droite: Stéphane Schindelholz (chef de projet Jura-24), Elodie Paupe
(cheffe de l’Office de la culture), Jean-Baptiste Maître (chancelier d’État), Joël Lachat (président de la Fête du peuple); et assis:
Julien Hostettler (porte-parole du Gouvernement), Marie-José Portmann (présidente de Jura-24), Pierre-André Comte (secrétaire
général du Mouvement autonomiste jurassien) et Laurent Coste (président du MAJ). PHOTO STÉPHANE GERBER

«
Le but est
d’associer
la jeunesse
jurassienne.»

Dans ce programme non exaustif, un autre
acteur est appelé à jouer un grand rôle.

Soutenue par le Gouvernement jurassien, l’as-
sociation Jura-24 a pour vocation d’apporter un
volet culturel à cet anniversaire. On se rappelle
que cette organisation était passée par une pé-
riode de profondes turbulences en fin d’année
passée, suite notamment à la démission de son
premier concepteur Bernard Comment.

Mais ce projet verra bel et bien le jour. La pré-
sidente de Jura-24 Marie-José Portmann, le
chef de projet Stéphane Schindelholz et la chef-
fe de l’Office cantonal de la culture Elodie Pau-
pe ont confirmé que quatre expositions se dé-

rouleront à Porrentruy, au Noirmont, à Mou-
tier et à Delémont de fin juin jusqu’à fin sep-
tembre pour mettre en lumière le canton du
Jura et réfléchir à son avenir. Si le projet de
Moutier (LQJ du 15 mars) catapultera le Jura en
2074, celui de Porrentruy, à l’ancien hangar à
la gare, invitera le public à remonter dans le
temps par l’image et le son. À Delémont, sur la
place de la Poste, quarante entreprises met-
tront en avant l’excellence jurassienne dans un
pavillon en bois. Enfin, aux Franches-Monta-
gnes, Jura-24 proposera trois balades, ainsi
qu’une exposition au Noirmont pour illustrer
la richesse du patrimoine paysager. BFL

Un regard dans le passé, un autre vers le futur

vores et la gestion de la faune sauvage)
pour obtenir des informations crédi-
bles sur ce problème consanguin.
«Nous n’en sommes qu’aux prémi-
ces», dit Amaury Boillat. Si un lynx
sans oreilles est observé, les cantons
doivent immédiatement alerter le Kora
qui viendra disposer un piège, afin de
pouvoir obtenir des données fiables
sur cette maladie. Récemment, Fran-
ce 3 a publié un petit reportage mon-
trant un lynx sans oreilles filmé dans le
Jura français.

Biologiste au Kora, Fridolin Zim-
mermann fait remarquer que les deux
derniers lynx prélevés dans le val Terbi
étaient en excellente santé. Des mem-
bres de Pro Natura Jura ont relevé la
nécessité de créer des trames noires
ainsi que des passages à faune dans le
paysage. À travers ses déplacements
nocturnes, le lynx évite les lieux lumi-
neux. Ces améliorations doivent per-
mettre à l’animal de traverser les loca-
lités sans encombre. La lumière est
souvent un obstacle majeur à sa dis-
persion.

Actuellement, on compterait une
quinzaine de lynx dans le canton du
Jura, une quarantaine dans l’Arc juras-
sien. GST

ce jurassien de l’environnement ne
disposent malheureusement d’une
photo d’un lynx sans oreilles.

«Nous sommes au courant d’une tel-
le déformation au niveau des pavillons
auriculaires», commente l’inspecteur
de la faune Amaury Boillat. Ce dernier
ne partage pas le pessimisme de Pro
Natura Jura quant à la pérennité de
l’animal dans l’Arc jurassien.

Gare à la lumière
Les cantons concernés travaillent

avec le Kora (fondation suisse d’utilité
publique étudiant l’écologie des carni-

Collaborateur scientifique de Pro
Natura Jura, Nicolas Comment consta-
te «qu’on a lâché des lynx en petite
quantité dans les années 1970 et 1980.
Les générations ne se renouvellent pas.
Le brassage des gênes ne se fait pas
non plus.»

Le biologiste et ses collègues de l’as-
sociation se basent sur des études
scientifiques pour lancer de telles affir-
mations. «Un lynx peut éventuelle-
ment survivre sans oreilles, mais il a
peu de chances de survivre à des pro-
blèmes cardiaques», reprend Nicolas
Comment. Ni l’association ni le Servi-

PRO NATURA JURA Horreur
et damnation! Lors de la récente as-
semblée générale de Pro Natura Jura,
les membres ont appris que la pérenni-
té de la population de lynx dans l’Arc
jurassien était menacée.

La raison? Le communiqué de l’as-
sociation mentionne «qu’isolés à
l’échelle européenne, les lynx juras-
siens voient leur diversité génétique di-
minuer progressivement. Des problè-
mes cardiaques (souffle au cœur)
concernent près d’un individu sur qua-
tre. Certains animaux naissent sans
oreilles!»

Pas de brassage
des gênes

Pour Pro Natura Jura, «la capture ré-
gulière de lynx jurassiens renforce inu-
tilement cette diminution de diversité
génétique. L’association juge donc op-
portun de compenser la capture-reloca-
lisation d’un animal jurassien par l’ar-
rivée d’un autre spécimen d’origine
est-européenne. Le maintien d’une po-
pulation de lynx viable et, par consé-
quent, le contrôle de l’abroutissement
par le chevreuil et le chamois, l’impo-
sent. Ce sont nos forêts qui en sortiront
plus fortes.»

Margy, lynx jurassien femelle de 2 ans capturée à Courtételle en mars 2023
et relâchée dans le nord de l’Italie, est en pleine santé. ARCHIVES PRÉTEXTE

Des lynx naissent sans oreilles dans l’Arc jurassien
Plus de 200
infractions
en un week-end

CIRCULATION La météo
maussade du week-end dernier
n’a en rien découragé le groupe
circulation de la police cantonale.
Plusieurs contrôles de vitesse
et vignette autoroutière
ont été réalisés sur l’ensemble
du territoire jurassien.
Plus de 200 infractions ont été
relevées, principalement liées
à des contrôles de vitesse.
La palme est revenue à ces deux
automobilistes, flashés
respectivement à 105 km/h
et 100 km/h en localité. GST
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